
rlitiofls, fallait Voir Co)mme tout a été lut, 1'UNWE~RU3t'r VAL.
dévore, erit!q1l its au 1ot duleI Ïitesblimle NI. Fer!aiid a culinencé tilui Sonl cour
de la l'otitu aliîéai sitlu inte- 1 piîbl, d'istoire dit Canada cil présece
litant Juste oude(.-si de la Granîde, doit, d'un nombreux auditoire.
pair tiiutu coéqutence mnathéêmatique, voir
de' bi nl plus luins que celle-ci. Les uîuîs,
nienib)res d'uni cluîb du cartes, voudraient

y %,oir !'éloge dii brelan, leur jeli favori
X u't Y troiivelît quiî y a un grand défaut
dans la chaliîsoe'j clici qu'elle Ile paîrle
lus (lî's paltin% î tir le'squi els ils se lIaiSe at
à faire nille gambi igls 011 moisis ré-
gîillière.S <a) graicieuises. Z le vous pair.
donniera roi ilt - i oi s oubîli ez dan ts VOSI
nouvelles dle f'aiire inîeîîioi (le la belle côte
à gyl.cc Vive, où toits les jours cntre midi
et fille hlii e il ~li~e l chiantanit le joli
refrainî (le lit Glissaue:

~'Chers a'îis, glissez, gtIisîtz
La piense

Est dniic. et cnfilanuc;
En dee~ se ntier,ý bien lis.u¶s,

Glissez, cottrez, glissez!

U pour qui lanicir unt marbre est li' ri
pios facile que <le mnier le dictionnaire,
trouve vos colonntes trolusérieltsýes, et vou-
diait y lice quelquies-uins dle ces contes-
blesque -,i giuîîul'u)èi e li racontlait au-.
Ir<4uis pour l'e.dornîlir. Ceschier confrère
enfin, - qiii veuit s'illustrer à toit prix
et voir soi)noni imprimé,% <'uraige contire

l'(v ie l'eui a elle dec mettre lI's itonns
tics pci"rptiuôt quie eux des derniersetj
pretvi'îuul îj'eîî cela l'otî a commîtis miîe £iii-,

PREMIERS.

M. 13otîclard,
G. Dtti-bte,

P. Savoic,

en itulue latin.
en t/îè:ie -rec.

SECONDE.

ena <if&jcaiion,

Q;A TfltfŽ M E.

JosOIuli Pelletier, cet version latine.
CINQ',ÈE

A. E. Ttircot, en thèême anglais.

SIXIÈM.Nr

A. Paîpinîeau, e'n exercice français.

SEPTIÈMEti.

D. C. Lacuomhe,
E. Cotite-re,
L. Gîaîîest,

en exercice Jraiiçais.
en éléments lati»s.

N. flotisleaî, A. Fortier, D). Brochu et
O. Lortic, e fi-an çais.

Nous donnonis ici l'état <le la tempéra-
luie depuiis le commencemeni de la se-
mnial:

Dittiattelie 9 Janv'ier 27 112 Réatumur.
Lîi<i 10 1. 29 4

tt: éniormeî. El) vérité, Monsieuîr le Redaie- Miardi il Il 2s Il2  u
teuîr, je SUIîS Mîoi-mêméne bien en peine AMercredfi 12 dé 27 9

polur -saîvair ce que. vous serez cap'able <de Ce grand fuoid nons% a donné uin polnt de
rép'ondure à ces critiques. Si jeunes et gaevive divatt la ville. Il est inutiîle

avor tîit despitça 1ronet betauicouîp, (le dire la joie <le %lessienis les Patineur:,
ii'e%t ce pl; ? lie la -raiffdé et de li petite sal:e.

L, s"coîîd numîiéro ti'a pas été moims, Il pa-ýraît qu'à Montîréal le froid n'a pais
lîu.-ii re'çli eqii le l reini -r, et I. patîvre - ét1 lon
go'ita ai li t étre dévoré aivec les feilillsé ons gandl qt'à Québec.

qu'il appi~ortit:t. Je ,diiz, lieuretx cc'uîin-
Liant 411> puiiivoir voîa1îrn lreq'il ebt é- NOUVELLES LOCALES.-
cb.upje 5,li'i et suf et quiil it'a reçu auicun i L'Ilot. M. 1tose, proeiiretir-géni'ral pour

1Eu aîtteîîdauît Iv' troisièmîe, Cet poîîr 'u<oi- (le I rivixpbis àl lc elo
cî r:: 111 P111 Ilio imilpatiene, je ni' liazaur<e M. Srîvaii.s ulc,àl lc elIoî

à vow:técrir ce)p'tit qu -]i I La Corporation <le Quéihec a résolut del
vîtisd le recevrez. aivec votre bi'îvilaîied .iinîider ait pairlenient l'cŽ:tensic nl (le,

ardilîir'.Celi Ii î«iirigra î:î-i.t-étie à Iiniite,ý de la cité d<.iauir à embra.,ser

stvo trv ul er î ir jiliis t;ir< l p Y etut p è rtî Cu l os p j aiiîe'< le p on t t le S co tt, la C a îîar.
stîr~ ~ ~ ~ ~ ~~~l"- vuri iîtiiiîe eîle Je' 1èeuu ère et l'emibouchîure de 'u rivière St.

vwcis nie Il» r-futserez pis ain plus aidetiti (l,. %d.1-
aibonnîé de l'Abeille.

A. G., Elèvedi- la Petite Salle.

ÉLECTION DE LA CO":GtuGArîON.

préfet . .. I. âiît
1er Aqsistaint NiM. A. Pelletier.

2eîd AZSiata:Imt .M3. 11. l3eattdet.
Secrétre . . . Jesepjli 'Nlrtin.
Trésurier . M. L. Lambert.

-0ui annonce (lue H1. L. Lanigtvinî Er,
m iaiire <le Qibca refuisé <F*a(cu-pu
la délu'g-atioiî en Angleterre potit les in-
rérét.sý ul cheuiil d.- turi'r Nord.

Popedlion calhlii.ie clé Qiiéb'c.-Et
1858, :e niomirc toital des h.iptènws, a zti
2!215. dont 617 à N. D., 1 135 à St. Rocli et
463 à S. Patrice'. Les lépututres ont étu-
ait nomnbre de 388 à N. D., 746i à St. Rocli,

e300 e St. Patrice, total 14341. Uy a eu

l 05 rftingès à N. 1D., 119 à *,t. Rochi ùt
' 91 à ý;t. Il.ttriee. La popiîlaîtioti cý-lI1oIlî

que a donc augmnté (le î81 dorant t:ettt
alinéa.

N£iw-YonN.-Il y a est dains cette ville,
le jouit du l'un troi: ruielnt res et luit alit dle

lbataille's où le saisia vt. riaiii sains et,
petndant esttiw-r lit mort. Il Voi là. dit un
Journal (le cet te v il le, Ile résl l:.t d'une11
tiiniivaisi' adîumni'aî rat ion dle lut justice dii1-

ratit l'annéeè qui vient d u fiir. Si les
cours veillenît deployer piour flans <diî
(Ire setiîltiiiii la issus se dle la v iýrsieiir qiw
les bî~as~sd~ i ulitpur l'ait ' fqlltr, 1:o[14
pourrons espérer que '>(liie suièete. '

On écrit de Venise, lc 17 Novenmbre:-L
chambre du commerce a décide de faitre

placrdats l Panthéon veîîitien le blisto
dG iovni Cablotto, qui avanut Co!onîb1,

planta l'étendard dle Veiis sur le coiti,
tient Amiléricaîin.

DE L'ORI'E liEs 'fPIAî

(Sitie et fin.)

0O, sait que de touts les moyen-, em-
ibloyés liouir remonter jlit<qti'à l'origine des

Viup se des p 1 , '1 tlivacuts coliý-IStoI
laîlîs; la 'mia:ii et I'siiia'yse de% Iant.

gues. Or i! existe beaucoup da*lult)-egi. a
tre celle de l'Asie Septentrionale et ci-îles
(tu Nord dle I Amérique - cette circor.stun.
ce ajoute beaucoup <le lorc à l'induction
p)ri-e dle la proximité des <.vuix c ilisiiltts
vers le cercle polaire. ceux qui l)rétel-
lent quie IevAuîcusdseidn des

!/rucoielaienîî'ît (fie (huis If-s itbm-
bralies langues du No,iveait-Nonide, on
tie trouve pans le moindre vestige de la
languec hébraïque; car on ne petit pas plls
rec<aîrsl'r c<î,iui- mlicîe cl'..Ilitité la reri-
voisre dui moi aba (pèrie) dans la :auzzie dle
la tribit ou nation <les Tiîiievas, que l'e-

'cistence dus mot ilivos ( Dieui) danîs la Ian-
clie des tribus l3etoys lie prouve que ces
..aînv.abges Jtie11edit (if s <'îlvs.

Il est ant reste bien 'affiicile de fonder
sutr la Comp> <ausoli dles luizies qltt'Jqîie
raîl'oit (lc paru litéenltré, lus8 Al»leflcaiu1s et
les pielir-les die l'aîcien contine nt ; car il
y a aiîit.a.îî de languies en Amérique qtoil
y il <le nu i'ls. < irîv dv bloude s ti

va~~' eranes itétablies à denwiîïe dans
iltelque eoîîtrée. On y chevrerait en vain
les lanzgues -enbîales qui >c.it lai oirro

,le toiite3 les maîlres ; ce*lles qui sont pair.
lé»es dans uns paiys étendu, et ecPu s Sount en
tiès-p"tit nombre, il est vrai, font natre
beauucouip de dialtectes qui se rr ssu'mblent
plus oui moins ; niais d'on atre côli-, ces
langues, qu'on pourrait aippelecr langues.
mères, n'ont point d'analogie entre elles,
et elle& eu~ ont bien moins encore avea Iiis


